
Homélie du 33 eme dimanche du temps ordinaire – année B Marc 13, 24-32 -  8 eme journée 

mondiale des pauvres 

En cette fin d’année liturgique, les textes de la parole de Dieu nous annoncent des 

périodes de catastrophes. Dans le livre des prophètes, Daniel nous dit « un temps de 

détresse, comme il y en a jamais eu depuis que les nations existent». L’évangéliste 

Marc reprend les paroles de Jésus quelques jours avant de monter à Jérusalem 

« après une grande détresse, le soleil s’obscurcira et la lune ne donnera plus de clarté, 

les étoiles tomberont du ciel et les puissances célestes seront ébranlées». De nos 

jours, au moyen Orient, le soleil s’est obscurci depuis de nombreux mois et dans le 

ciel, ce n’est pas des étoiles, mais des milliers de drones qui tombent et qui tuent des 

civils. A coté de chez nous en Espagne, les puissances célestes se sont aussi ébranlées 

en déversant des torrents d’eau, emportant de nombreuses personnes et en 

détruisant de nombreuses habitations et infrastructures. Oui, notre terre est 

bousculée par des cataclysmes, par des conflits et nous restons impuissants devant la 

force des armes, impuissants devant un certain immobilisme des responsables des 

nations et des organismes internationaux, impuissants devant les conséquences du 

réchauffement climatique.  Mais depuis toujours dans chacune de ces tempêtes, le 

Seigneur, lui qui est puissant de son amour, est présent et il ne nous abandonne pas. 

Jésus nous annonce non pas la fin de ce monde mais la restauration d’un nouveau 

monde où Dieu nous invite à marcher avec lui pour entrer dans sa lumière, pour 

accueillir son fils qu’il nous donne pour nous sauver. Dans l’Evangile de ce jour, Jésus 

parle à ses disciples de sa venue « sachez que le fils de l’homme est proche, à votre 

porte». Voici une proposition à ouvrir la porte de son cœur à sa venue, à cheminer 

avec lui dans la confiance et à se nourrir de sa parole qui donne vie, Jésus nous 

disant «le ciel et la terre passeront, mes paroles ne passeront pas». 

Devant les grandes détresses de ce monde, le pape François, sans cesse par ses écrits, 

nous invite à témoigner du Christ qui est source de vie, il nous exhorte à devenir 

pèlerin de l’espérance et il nous incite à nous mettre à l’écoute des prières des 

pauvres.  Pèlerin de l’espérance, c’est ce que vous avez partagé, mardi soir autour de 

la bulle d’indiction pour le jubilé ordinaire 2025 et de là vont surgir des propositions 

concrètes qui peuvent être vécues tout au long de l’année et tout particulièrement à 

Rome. L’espérance fait partie des 3 vertus théologales, avec la foi et la charité, elle 

s’enracine dans une confiance totale en Dieu. L’espérance chrétienne est « fondée sur 

la certitude que rien ni personne ne pourra jamais nous séparer de l’amour de Dieu» 

dit le pape. Être pèlerin d’espérance, c’est croire que Dieu n’abandonne jamais ses 

enfants, son peuple, malgré les épreuves, malgré les souffrances, l’espérance brille en 

nous comme une lumière capable de traverser toutes les nuits. Fort du souffle de 

l’Esprit Saint qui est toujours en nous, le pape François nous invite à ranimer 

l’espérance des personnes découragées et sceptiques et il nous propose comme 



chemin de vie : d’être sans cesse sur un chemin d’espérance, d’accueillir les signes 

d’espérance et d’entendre les appels à l’espérance.  

Pour le pape François, «cette espérance fondée sur la foi et nourrie par la charité » 

nous invite à  vivre en ce jour la 8eme journée mondiale des pauvres. Il nous dit, 

« c’est un RDV pour chaque communauté ecclésiale, une opportunité pastorale, car 

elle incite chaque croyant à écouter les prières des pauvres, à prendre conscience de 

leur présence et de leurs besoins. Le message pour cette journée «la prière du pauvre 

s’élève jusqu’à Dieu» vient du livre de Siracide. Nous le savons, Dieu nous aime tous 

mais les pauvres ont une place privilégiée auprès de Dieu, le pape nous dit « il est un 

père attentif et bienveillant à l’égard de tous. En tant que père, il prend soin de ceux 

qui ont le plus besoin de lui, les pauvres, les marginalisés, les souffrants, les 

oubliés …., mais personne n’est exclu de son cœur, car devant lui, nous sommes tous 

pauvres et nécessiteux» et le pape François nous encourage à leur offrir la présence 

de Dieu à leur coté par notre amitié. Cette semaine, l’équipe solidarité de la paroisse 

vous a fait plusieurs propositions (maraudes , petit déjeuner) pour rencontrer des 

pauvres fraternellement, pour les écouter et leur proposer de recueillir leurs prières. 

Tout à l’heure, lors de la procession des offrandes, toutes les intentions recueillies 

monteront du fond de l’église et  seront présentées au pied de l’autel pour les offrir à 

Dieu.  

 Alors avec quoi repartir sur les textes de ce jour et les messages du pape François : 

Soyons des porteurs d’espérance, soyons des prophètes d’espérance, tout autour de 

nous, dans notre fraternité paroissiale, dans nos familles, dans nos activités 

étudiantes ou professionnelles, dans notre vie de tous les jours. Habités par notre foi 

chrétienne, nourris par la parole de Dieu, formés tous les mercredi soir par des 

enseignements, nous savons que le Christ nous veut vivants , qu’il nous veut dans la 

joie. Profitons de cette année jubilaire pour «offrir l’expérience vivante de l’amour de 

Dieu qui suscite dans le cœur l’espérance certaine du salut dans le Christ» dixit le 

pape François.   

Ecoutons la prière des pauvres, prenons le temps de nous arrêter, de dire un bonjour, 

un sourire, tendre la main, entrer dans un dialogue, prendre le temps de se laisser 

évangéliser par l’autre, notre frère en fragilité. Ecoutons cette phrase de Mère Térésa 

de Calcutta que cite François « En priant, Jésus met son amour dans mon cœur et je 

vais le donner à tous les pauvres que je rencontre sur mon chemin. Vous aussi, priez! 

Prier et vous vous rendrez compte des pauvres que vous avez à coté de vous….. Prier, 

et les yeux s’ouvriront et le cœur se remplira d’amour.  

Sœurs et Frères, allez porter l’Espérance qui vous habite, par la grâce du Christ, à 

chacun de nos frères. 


